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DIRECTION DE L’INFORMATION 
ET DES RELATIONS PUBLIQUES DES ARMÉES

SEMAINE DU SOLDAT 2023
DISCOURS DE M. LE MINISTRE D’ETAT, MINISTRE DE LA DEFENSE NATIONALE 

A L’OCCASION DU LANCEMENT DE LA SEMAINE DU SOLDAT 

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
Nous voici à une semaine du 65ème anniversaire de la création de l’Armée Guinéenne, à peine 
franchie la célébration de l’indépendance nationale.
Cet anniversaire m’offre l’opportunité de prendre la parole, au nom du Président de la Transition, 
Chef de l’Etat et Chef Suprême des Armées, le Colonel Mamadi DOUMBOUYA, pour adresser mes 
souhaits de joyeux anniversaire à l’ensemble des Forces de Défense et de Sécurité.
En effet, il y a 65 ans que les pères de l’indépendance nationale, proclamée le 02 octobre 1958, ont 
créé l’Armée Guinéenne dans le but de défendre notre liberté et notre  souveraineté nouvelle-
meacquises
Vaillants soldats, chers concitoyens,
Il me plait toujours de rappeler que cette Armée embryonnaire constituée de militaires sur place, 
comptait 737 hommes dont 50 sous-officiers et 687 hommes du rang, parmi lesquels il y avait 75 
caporaux-chefs, 135 caporaux et 477 soldats. 
Cet embryon a été très vite rejoint par trois contingents revenus au pays respectivement le 22 
novembre 1958 ; le 31 décembre 1958 et le 18 juillet 1959.  
Ces soldats se sont volontairement libérés de l’armée métropolitaine, renonçant ainsi à leurs avan-
tages personnels, pour répondre favorablement à l’appel du devoir patriotique de leur jeune 
Nation.

Parmi ces pères fondateurs figurent entre autres le Capitaine Noumandian KEITA, le Capitaine 
Namory KEITA,   le Lieutenant Kaman DIABY, …  dont il faut louer le courage et le sacrifice. Ils ont 
mis à contribution leurs compétences, leurs expériences et surtout leur dévouement pour bâtir en 
un temps record une armée digne des ambitions panafricanistes du père de l’indépendance 
guinéenne, le Président Ahmed Sékou TOURE, qui a voué son action politique à la défense et à 
l’affirmation de la dignité de tous.
Ces devanciers dis-je, ont cru en l’avenir de ce pays et en son rôle historique de pionnier des indé-
pendances et de l’émancipation des peuples africains.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
Est-il encore besoin de faire toute la litanie des interventions de cette armée qui s’est illustrée 
par de hauts faits d’armes en Guinée et dans plusieurs pays africains pour la défense de la  liberté 
et de la stabilité socio-politique.
L’histoire retient globalement que sur le plan national, l’Armée Guinéenne a joué et continue 
encore de remplir efficacement sa mission régalienne de défense de l’intégrité du territoire 
national en même temps qu’elle s’implique dans le processus de développement national et 
d’instauration de la démocratie.
A l’extérieur, depuis la période des indépendances africaines jusqu’à date, elle a participé active-
ment au soutien des mouvements de libération, aux opérations de maintien de la paix et de la 
stabilité en Afrique au sein de la communauté internationale.
C’est le lieu de rendre hommage à tous nos compagnons d’arme tombés sur le champ d’honneur.

Les victoires retentissantes sur les agressions du 22 novembre 1970 et des années 2000 et 2001, 
les transitions politiques qui ont à chaque fois évité à notre pays la remise en cause de son unité 
et de sa souveraineté, sont des exemples historiques de l’accomplissement efficient de sa mis-
sion de garant de la survie de l’Etat.
C’est dans cette logique que les Forces de Défenses et de Sécurité ont pris leur responsabilité le 
05 septembre 2021 face aux dérives autoritaires qui faisaient planer un péril majeur sur notre 
pays.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
La semaine qui précède donc cette date historique du 1er novembre 1958, est celle qu’il est 
convenu d’appeler ‘’la semaine du soldat’’ que j’ai l’honneur de lancer solennellement. 
Au cours de cette semaine, les forces de défense et de sécurité feront l’objet d’une attention 
particulière dans la presse qui va égrener et relayer, à l’intention de l’opinion nationale et inter-
nationale, le passé, les acquis et les perspectives de notre vaillante armée. 
Comme d’habitude, les transformations liées à la formation, à l’entrainement, à l’équipement et à 
l’amélioration des conditions de vie et de travail des hommes en uniforme, vont être montrées au 
peuple, toute la semaine durant, par les chefs des organismes de commandement et quelques 
commandants d’unités ou chefs des services concernés.
J’invite ceux-là à prendre la mesure de l’évènement afin de rendre de façon exhaustive, les infor-
mations dont l’armée reste redevable envers les populations.

En adéquation avec les engagements que j’ai pris lors de l’immersion gouvernementale, les 
actions réalisées sont inspirées de la nouvelle Loi de Programmation Militaire 2021-2026, qui est 
l’expression structurée et chiffrée de la réforme du secteur de défense.
Ces actions s’articulent sur trois axes principaux : les infrastructures, les équipements et la 
formation et l’entrainement.
En ce qui concerne les infrastructures, plusieurs chantiers ont déjà été ou sont en cours de réali-
sation parmi lesquels : 
• L’achèvement des infrastructures entamées depuis 2009 par l’entreprise GUICOPRES ;
• La construction de dix (10) compagnies d’infanterie à Boffa, Koubia, Linsan, Lola, Kouroussa, 
Gaoual, Kérouané, Koyama, Ouéndé-Kènèma et Télémélé ;
• La construction des Bases Aériennes Secondaires de Kamsar, Labé, Faranah, Kankan, N’Zérékoré 
et la Base Aérienne Principale de Conakry ;
• La construction des Régions Opérationnelles Maritimes de Boffa, Forécariah et Kamsar ;
• La construction des Bases Navales de Benty et de Koba ;
• La construction de vingt-quatre (24) P.A frontaliers dans les Préfectures de Mali, Gaoual, Koun-
dara, Mamou, Mandiana, Faranah, Kankan, Siguiri, Dinguiraye, Lola et Guéckédou.
• Le lancement récent de la construction du Prytanée Militaire à Tabily, Préfecture de Coyah ;
• La rénovation de l’Hôpital Militaire du Camp Samory et le bloc administratif de l’Etat-major 
Général des Armées ;
• La construction d’un nouvel hôpital d’hémodialyse au Camp Alpha Yaya DIALLO ;
• La construction des clôtures des garnisons de Kindia, Labé, Faranah, Sinko et Dalaba ;
• La construction d’un institut médico-légal d’une capacité de 13 chambres froides au Camp 
Alpha Yaya DIALLO ;
• La construction d’un grand centre d’accueil à Labé pour ne citer que ceux-là.
Dans le cadre de l’acquisition des séquipements, il faut citer :
• L’équipement du Bataillon du Génie Militaire en engins de travaux publics pour participer au 
développement socioéconomique du pays ; 
• Le renforcement des capacités opérationnelles des Armées de Terre, de l’Air et de Mer par 
l’acquisition d’équipements divers ;
• La rénovation et l’équipement des Usines Militaires de Confection en nouvelles machines de 
coupe et de couture ;
• L’équipement de l’hôpital militaire du Camp Almamy Samory TOURE et du Centre Hospitalier 
des Armées de Conakry (hôpital d’hémodialyse) en matériels de dernière génération.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
Dans le domaine de la formation et de l’entrainement, plusieurs types de stages ont été réalisés à 
l’intérieur comme à l’extérieur du pays, notamment l’école de guerre, le cours d’état-major, le 

cours d’application des officiers, le stage de saut parachutiste, le stage d’aguerrissement à 
Kalako (Forécariah), la préparation pré déploiement du Bataillon Gangan 9 et de la Compagnie 
Nimba 3. 
A date, environ 500 hommes sont en formation dans les pays amis et près de 8 000 dans les 
écoles et centres de formation sur le territoire national.

En tenant compte de la réorganisation géographique des unités en fonction des nouvelles 
menaces et pour compenser les départs à la retraite, des jeunes nouvellement recrutés sont en 
cours de formation commune de base dans les centres d’instruction.
Comme on le voit, deux ans seulement après, on est en droit de se réjouir des grands progrès qui 
s’opèrent dans tous les compartiments de l’Armée Guinéenne, grâce à la vision clairvoyante du 
Président de la Transition, le Chef de l’Etat et Chef Suprême des Armées.
Le peuple a besoin de connaitre, d’apprécier et de s’approprier de la manière dont nous accom-
plissons la mission qu’il nous a confiée. C’est cette redevabilité qui fait de l’Armée Guinéenne une 
véritable Armée-Nation. C’est pourquoi cette année, nous célébrons le 65ème anniversaire de 
notre armée sous le thème : « Notre Nation, notre raison d’être ».  
Cet exercice d’échange a l’avantage de nous permettre de mesurer l’ensemble du chemin parcou-
ru, de capitaliser les acquis, de cerner les faiblesses à corriger et les nouvelles perspectives à 
affronter avec plus de détermination. Ceci permettra de faire de notre armée, dans les meilleurs 
délais, l’institution de défense qu’il faut à notre pays en ces moments où les forces du mal font 
planer l’insécurité sur tous les pays.
En remerciant le C.N.R.D, le Gouvernement et singulièrement le Chef de l’Etat pour la sollicitude 
et la magnanimité, j’invite chacun à se reconnaitre et à se réjouir des progrès qui sont à l’honneur 
de tous les militaires.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
Conscientes que sans la sécurité il n’y a ni paix ni stabilité et sans la stabilité on ne saurait parler 
de développement, les autorités de la transition garderont, j’en suis convaincu, une oreille atten-
tive à nos préoccupations afin de nous permettre de poursuivre la consolidation de tous les 
acquis.
Quels que soient les moyens, il faut les ressources humaines pour les rentabiliser. C’est dans cette 
dynamique que certaines grandes écoles qui manquaient jusqu’alors à notre armée, ont été 
créées et opérationnalisées. 
Je veux parler de l’Ecole d’Etat-major, de l’Ecole des Officiers de la Gendarmerie Nationale, du 
Prytanée Militaire, de l’Ecole Militaire Technique de Faléssadé. Cette dernière regroupe en son 
sein le Centre de Formation et de Qualification en Déminage et Dépollution et le Centre de 
Formation en Armement et Munitions.
Tous ces acquis entrent dans la perspective de la dynamisation de l’armée en adéquation avec 
refondation de l’Etat prônée par le CNRD.
Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
C’est le lieu de féliciter et d’interpeller les Forces de Défense et de Sécurité à s’approprier de cet 
esprit de refondation pour la réussite de la transition en cours.
Aussi, je voudrais profiter de l’occasion pour remercier une nouvelle fois tous nos partenaires 
pour la qualité de la coopération et les rassurer de ma totale disponibilité. 
En ce 65ème anniversaire de notre vaillante Armée qui écrit aujourd’hui mieux qu’hier, ses lettres 
de noblesse, je renouvelle mes vœux de santé, de bonheur et de longévité au premier soldat de la 
Guinée, à tous les guinéennes et guinéens en uniforme ainsi qu’à leurs familles respectives.
C’est sur ces vœux que je déclare officiellement lancée la Semaine du Soldat en prélude au 1er 
novembre 2023.
Vive l’Armée Guinéenne ;
Vive le CNRD ;
Vive le Chef Suprême des Armées ;
Je vous remercie.
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national en même temps qu’elle s’implique dans le processus de développement national et 
d’instauration de la démocratie.
A l’extérieur, depuis la période des indépendances africaines jusqu’à date, elle a participé active-
ment au soutien des mouvements de libération, aux opérations de maintien de la paix et de la 
stabilité en Afrique au sein de la communauté internationale.
C’est le lieu de rendre hommage à tous nos compagnons d’arme tombés sur le champ d’honneur.

Les victoires retentissantes sur les agressions du 22 novembre 1970 et des années 2000 et 2001, 
les transitions politiques qui ont à chaque fois évité à notre pays la remise en cause de son unité 
et de sa souveraineté, sont des exemples historiques de l’accomplissement efficient de sa mis-
sion de garant de la survie de l’Etat.
C’est dans cette logique que les Forces de Défenses et de Sécurité ont pris leur responsabilité le 
05 septembre 2021 face aux dérives autoritaires qui faisaient planer un péril majeur sur notre 
pays.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
La semaine qui précède donc cette date historique du 1er novembre 1958, est celle qu’il est 
convenu d’appeler ‘’la semaine du soldat’’ que j’ai l’honneur de lancer solennellement. 
Au cours de cette semaine, les forces de défense et de sécurité feront l’objet d’une attention 
particulière dans la presse qui va égrener et relayer, à l’intention de l’opinion nationale et inter-
nationale, le passé, les acquis et les perspectives de notre vaillante armée. 
Comme d’habitude, les transformations liées à la formation, à l’entrainement, à l’équipement et à 
l’amélioration des conditions de vie et de travail des hommes en uniforme, vont être montrées au 
peuple, toute la semaine durant, par les chefs des organismes de commandement et quelques 
commandants d’unités ou chefs des services concernés.
J’invite ceux-là à prendre la mesure de l’évènement afin de rendre de façon exhaustive, les infor-
mations dont l’armée reste redevable envers les populations.

En adéquation avec les engagements que j’ai pris lors de l’immersion gouvernementale, les 
actions réalisées sont inspirées de la nouvelle Loi de Programmation Militaire 2021-2026, qui est 
l’expression structurée et chiffrée de la réforme du secteur de défense.
Ces actions s’articulent sur trois axes principaux : les infrastructures, les équipements et la 
formation et l’entrainement.
En ce qui concerne les infrastructures, plusieurs chantiers ont déjà été ou sont en cours de réali-
sation parmi lesquels : 
• L’achèvement des infrastructures entamées depuis 2009 par l’entreprise GUICOPRES ;
• La construction de dix (10) compagnies d’infanterie à Boffa, Koubia, Linsan, Lola, Kouroussa, 
Gaoual, Kérouané, Koyama, Ouéndé-Kènèma et Télémélé ;
• La construction des Bases Aériennes Secondaires de Kamsar, Labé, Faranah, Kankan, N’Zérékoré 
et la Base Aérienne Principale de Conakry ;
• La construction des Régions Opérationnelles Maritimes de Boffa, Forécariah et Kamsar ;
• La construction des Bases Navales de Benty et de Koba ;
• La construction de vingt-quatre (24) P.A frontaliers dans les Préfectures de Mali, Gaoual, Koun-
dara, Mamou, Mandiana, Faranah, Kankan, Siguiri, Dinguiraye, Lola et Guéckédou.
• Le lancement récent de la construction du Prytanée Militaire à Tabily, Préfecture de Coyah ;
• La rénovation de l’Hôpital Militaire du Camp Samory et le bloc administratif de l’Etat-major 
Général des Armées ;
• La construction d’un nouvel hôpital d’hémodialyse au Camp Alpha Yaya DIALLO ;
• La construction des clôtures des garnisons de Kindia, Labé, Faranah, Sinko et Dalaba ;
• La construction d’un institut médico-légal d’une capacité de 13 chambres froides au Camp 
Alpha Yaya DIALLO ;
• La construction d’un grand centre d’accueil à Labé pour ne citer que ceux-là.
Dans le cadre de l’acquisition des séquipements, il faut citer :
• L’équipement du Bataillon du Génie Militaire en engins de travaux publics pour participer au 
développement socioéconomique du pays ; 
• Le renforcement des capacités opérationnelles des Armées de Terre, de l’Air et de Mer par 
l’acquisition d’équipements divers ;
• La rénovation et l’équipement des Usines Militaires de Confection en nouvelles machines de 
coupe et de couture ;
• L’équipement de l’hôpital militaire du Camp Almamy Samory TOURE et du Centre Hospitalier 
des Armées de Conakry (hôpital d’hémodialyse) en matériels de dernière génération.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
Dans le domaine de la formation et de l’entrainement, plusieurs types de stages ont été réalisés à 
l’intérieur comme à l’extérieur du pays, notamment l’école de guerre, le cours d’état-major, le 

cours d’application des officiers, le stage de saut parachutiste, le stage d’aguerrissement à 
Kalako (Forécariah), la préparation pré déploiement du Bataillon Gangan 9 et de la Compagnie 
Nimba 3. 
A date, environ 500 hommes sont en formation dans les pays amis et près de 8 000 dans les 
écoles et centres de formation sur le territoire national.

En tenant compte de la réorganisation géographique des unités en fonction des nouvelles 
menaces et pour compenser les départs à la retraite, des jeunes nouvellement recrutés sont en 
cours de formation commune de base dans les centres d’instruction.
Comme on le voit, deux ans seulement après, on est en droit de se réjouir des grands progrès qui 
s’opèrent dans tous les compartiments de l’Armée Guinéenne, grâce à la vision clairvoyante du 
Président de la Transition, le Chef de l’Etat et Chef Suprême des Armées.
Le peuple a besoin de connaitre, d’apprécier et de s’approprier de la manière dont nous accom-
plissons la mission qu’il nous a confiée. C’est cette redevabilité qui fait de l’Armée Guinéenne une 
véritable Armée-Nation. C’est pourquoi cette année, nous célébrons le 65ème anniversaire de 
notre armée sous le thème : « Notre Nation, notre raison d’être ».  
Cet exercice d’échange a l’avantage de nous permettre de mesurer l’ensemble du chemin parcou-
ru, de capitaliser les acquis, de cerner les faiblesses à corriger et les nouvelles perspectives à 
affronter avec plus de détermination. Ceci permettra de faire de notre armée, dans les meilleurs 
délais, l’institution de défense qu’il faut à notre pays en ces moments où les forces du mal font 
planer l’insécurité sur tous les pays.
En remerciant le C.N.R.D, le Gouvernement et singulièrement le Chef de l’Etat pour la sollicitude 
et la magnanimité, j’invite chacun à se reconnaitre et à se réjouir des progrès qui sont à l’honneur 
de tous les militaires.

Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
Conscientes que sans la sécurité il n’y a ni paix ni stabilité et sans la stabilité on ne saurait parler 
de développement, les autorités de la transition garderont, j’en suis convaincu, une oreille atten-
tive à nos préoccupations afin de nous permettre de poursuivre la consolidation de tous les 
acquis.
Quels que soient les moyens, il faut les ressources humaines pour les rentabiliser. C’est dans cette 
dynamique que certaines grandes écoles qui manquaient jusqu’alors à notre armée, ont été 
créées et opérationnalisées. 
Je veux parler de l’Ecole d’Etat-major, de l’Ecole des Officiers de la Gendarmerie Nationale, du 
Prytanée Militaire, de l’Ecole Militaire Technique de Faléssadé. Cette dernière regroupe en son 
sein le Centre de Formation et de Qualification en Déminage et Dépollution et le Centre de 
Formation en Armement et Munitions.
Tous ces acquis entrent dans la perspective de la dynamisation de l’armée en adéquation avec 
refondation de l’Etat prônée par le CNRD.
Officiers, sous-officiers, militaires du rang,
C’est le lieu de féliciter et d’interpeller les Forces de Défense et de Sécurité à s’approprier de cet 
esprit de refondation pour la réussite de la transition en cours.
Aussi, je voudrais profiter de l’occasion pour remercier une nouvelle fois tous nos partenaires 
pour la qualité de la coopération et les rassurer de ma totale disponibilité. 
En ce 65ème anniversaire de notre vaillante Armée qui écrit aujourd’hui mieux qu’hier, ses lettres 
de noblesse, je renouvelle mes vœux de santé, de bonheur et de longévité au premier soldat de la 
Guinée, à tous les guinéennes et guinéens en uniforme ainsi qu’à leurs familles respectives.
C’est sur ces vœux que je déclare officiellement lancée la Semaine du Soldat en prélude au 1er 
novembre 2023.
Vive l’Armée Guinéenne ;
Vive le CNRD ;
Vive le Chef Suprême des Armées ;
Je vous remercie.


